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COMMENTAIRES SUR LA DATATION DES GLAUCONIES 
DU CREJ"ACE SUPERIEUR DU LIMBOURG 

G.S. ODIN1) 

INTRODUCTION 

Priem et al. (1975) ont obtenu recemment Jes premieres don­
nees isotopiques sur des glauconies prelevees dans le voisinage de · 
Maastricht (Limbourg). Elles apparaissent tres prometteuses. Cepen­
dartt !'interpretation des donnees obtenues est delicate car peu de 
donnees sur la nature sectimentologique des gisements sont rassem-· 

. blees. Pourtant, ce stade de l'arialyse est necessaire dans ces recherches 
sp¢cifiques que sont Jes etudes radiqmetriques de glauconies: 0 bra -
do vi ch (1964), 0 din (1973a), 0 din et Hunziker 
(l 974a). La nature, la granulometrie et l'homogeneite des granules 
sont des criteres de jugement utiles: Po I e v a ya et al. (1961), 
A u b r y et 0 d i n (1973 ). La connaissance des proprietes diffrac­
toinetriques des differentes .fractions de grains verts est primordiale 
pour le choix du geochronometre. Ces principes de choix sont rassem­
bles dans Odin (1975) et utilises par exemple dans Odin et al. 
(1974). Apres !es analyses, !es raisonnements qui conduisent de !'age 
apparent (calcule) a !'age probable du sediment sont tout a fait 
specifiques. Les glauconies proviennent de "roches de basse tempera­
ture" dont !es composants spnt essentiellement heterogenes tandis 
que Jes "roches de haute temperature" ont des composants qui, 
proviennent d'un meme magma isotopiquement homogeneise. 

I - DISCUSSION DES CONCLUSIONS DUTRA VAIL 
DE PRIEM et al.: DEUX CRITIQUES 

a) Signification donnee aux resultats analytiques 

. La precision des donnees physico-chimiques semble excel­
len~e, de meme que le reperage stratigraphique des echantil­
lon( Les auteurs commettent, a mon sens, l'erreur de se 
referer a des donnees obtenues sur des sediments des Etats­
Uni~ pour juger de la justesse de leurs resultats. La precision 
des mesures obtenues sur les glauconies du Limbourg est 
certainement meilleure que les correlations entre Etats-Unis 
et Europe du Nord. " In the Cretaceous of the North Ameri­
can Middle West, the ammonites are endemic and cannot be 
fitt~d precisely into the European sequence", C as e y 
(1964) dixit. 0 brad o vi ch et Cobb an (1974) con­
struisent une echelle des temps du centre des Etats-Unis alors 
qu~ l'excellent travail analytique de Pr i e m et al. (1975) 
contribue a determiner l'age de la base du stratotype du 
Ma.astrichtien. Ainsi, ce n'est pas sur des d.onnees de bentoni-

1 ) Laboratoire de Geologie, tour 15, 4e etage, - Universite P. et M. 
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tes des Etats-Unis qu'il faut se baser pour connaftre l'age des 
glauconies du Limbourg. 

b) Valeur des glauconies en tant que chronometre 

Sans donner de nouvelles preuves ni citer de references, les 
auteurs . admettent que les glauconies perdent leur argon 
et/ou adsorbent du potassium. Ceci est une opinion depassee. 

L'hypothese d'un enrichissement en potassium est soute­
nue par Hur 1 e yet al. (1960, p. 1804), Hur 1 e y (1966, p. 
136), Hower (1961) et recemment par Thompson et 
Hower (1973); ceci n'est pas prouve et fort peu probable: 
0 brad o vi ch (1964), D a 1rymp1 e et Lanphere 
(1969, p. 200), 0 d i n (1973b ). 

Au sujet · de l'eventuelle perte d'argon, les experiences 
mises en jeu par Ever n den et al. (1960) a haute tempera­
ture ne sont pas generalisables a basse temperature: Hur - · 
1 e y et al. (1960, p. 1803), D a 1rymp1 e et Lan p here 
(1969, p. 155), 0 din (1973b). En outre, les observations de 
E v e r n d e n et al. (1961) sur la perte d' argon par enfouisse­
men t ont trait a de grandes profondeurs et pour des glauco­
nies pauvres en potassiu.m. Ces conditions speciales sont 
oubliees: Dodson et al. ·(1964), Baadsgaard et 
Dodson(1964) . 

II - DISCUSSION DES AGES APPARENTS DES 
GLAUCONIES DU LIMBOURG 

a) Chaix des glauconies2 ) 

Les justifications detaillees et des processus de choix des 
glauconies destinees a la datation sont donnes dans G r a -
man net al. (1975) et 0 din (1975). 

Dans les formations carbonatees du Limbourg, certaines 
glauconies situees sur des niveaux durcis sont a priori plus 
favorables (Au b r y et 0 din, 1973). De meme les plus 

2 ) Prof. PRIEM et al. m'ont confie une petite quantite de chacune 
des glauconies analysees. Elles semblent tres variees; la plupart des 
grains, ont ete brises !ors de la separation, mais certains echantillons 
ont tres .be! aspect. 
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Fig. 
Diffractogrammes de poudre de 5 des glauconies du Limbourg - La 
bonne cristallinite (= la qualite du chronometre) se lit sur les pies 
marques d'une fleche: presence et hauteur. Les glauconies Lim. 9 etl 
sont Jes plus evoluees. La glauconie Lim. 3 serait jugee plus favorable 
s'il n'y avait pas l'impurete signalee par la fleche. 

grossieres, Jes plus foncees et Jes plus homogenes sont Jes plus 
sures comme chronometre. 

En !'absence de diffractogrammes, cf. Figure, !es resultats 
des analyses chimiques sont des criteres de choix precieux et 
necessaires. Les glauconies pauvres en potassium (moins de 
7%K2 0) ne donnent pas necessairement des ages apparents 
inutilisables mais ce sont elles qui Jes donnent presque tou­
jours, aussi faut-il impitoyablement Jes eliminer. 0 w e n s et 
S o h I (1973) donnent une illustration tres claire de ce qu'il 
ne faut pas faire. Ils mesurent !'age apparent de glauconies 
ayant de 2 a 6% de potassium K2 0 et quand cet age ne 
correspond pas a un age possible, ils eliminent leur donnee en 
pretextant la pauvrete en potassium. Je crois qu'il faut faire 
une selection avant !es mesures, analyser moins d'echantillons 
mais des echantillons plus surs. 

D'apres ces remarques, la glauconie Lim. 9 est le chrono­
metre le plus sur: glauconie foncee , homogene, plus grossiere, 
plus riche en potassium et situee sur un arret de depot. Lim. 
1, 3 et 7 semblent corrects: potassium assez abondant, granu­
les assez fins et pas toujours de coloration homogene. Lim. 2 
est moins bon et Lim. 10 paraft mauvais. 4 echantillons sur 6 
peuvent ainsi, a priori (et sans tenir compte des analyses 
d'argon), etre consideres comme Jes plus probablement repre­
sentatifs de l'tige de la formation des granules verts. 

b) Discussion des ages apparents obtenus 

En fonction de ces remarques, la limite entre le Campa­
nien inferieur et superieur paraft la plus sure vers 73-74 M.A. 
dans ces affleurements. L'~ge de 70-71 M.A. paraft represen­
tatif de !'age de la genese des glauconies de la base du 
Maastrichtien. 

La comparaison des donnees obtenues en Amerique du 
Nord et dans le Limbourg permet deux conclusions liees. 

La base du Maastrichtien a le meme age dans ces deux 
bassins. 70-71 M.A. d'apres 0 brad o vi ch et Cob -
ban (1974) et ici. 
Cette donnee stratigraphique etant acceptee, la conclu­
sion est la meme pour la base du Cenomanien environ 
93 M.A. en France: Jui g net et al. (1975), 0 din et 
Hunziker (1974b) et en Allemagne: Kreuzer, 
communication orale ). On peut alors avancer la propo­
sition: !es mineraux des bentonites en Amerique du 
Nord et !es glauconies evoluees d'Europe donnent des 
ages apparents identiques; Jes deux chronometres sont 
comparables quant a leur qualite. 

En outre, Ever n den et al. 1961 donnaient deja des 
ages voisins pour des sediments reputes de cet age. 0 w e n s 
et So h I (1973) donnent, par contre, des ages beaucoup plus 
recents: 64 M.A. pour des glauconies de la base du Maas­
trichtien du N.E. de I' Amerique du Nord. Peut-etre y-a-t-il la 
des problemes de correlation stratigraphique. 

c) Complements a apporter a cette etude 

Les resultats presentes pourront etre assures apres: 
une etude sedimentologique des discontinuites de de­
pot ; 
une complement d'analyse sur des glauconies d'un ni­
veau soigneusement choisi en fonction de la nature 
mineralogique et de !'evolution du mineral authigene; 
enfin un complement d'information concernant l'eta­
'lonnage du systeme de mesure par exemple ave'c !'eta­
lon interlaboratoire glauconite GL-0. 

En conclusion, la glauconie n'est pas un geochronometre 
parfait, on doit l'utiliser avec precaution. Lorsque ces precau­
tions necessaires sont prises, !es donnees obtenues peuvent 
etre utilisees sans reserve . L'etude de Priem et coll. reste 
incomplete; !es donnees ne sont pas encore assurees, ce n'est 
pas a cause de !'imperfection des glauconies en general, mais 
du fait d'un choix prealable de sediments trop faible. Si Jes 
donnees obtenues paraissent deja de bonnes approximations, 
ce n'est pas parce que Jes ages apparents sont identiques a 
ceux de I' Amerique du Nord, c'est parce que Jes glauconies 
du Limbourg sont mineralogiquement evoluees. 
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